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À NOTER SUR VOS TABLETTES
AUJOURD’HUI

Rencontre-débat :
Comment bénéficier concrètement et sereinement
du Crédit Impôt Recherche ?

De 18h à 20h, CCI Formation - 14 rue Jean-Claret - La Pardieu
- 63000 Clermont-Ferrand. Gratuit sur inscription.

« Booster mon projet ». Lancement officiel du fonds de
dotation « Vivons Montagne ! »
de 9h30 à 12h15 - au Fotomat’ 65 Boulevard Cote Blatin,
63000 Clermont-Ferrand

JEUDI 1ER MARS
Rencontre-débat :
Usine du futur, quels
impacts sur votre
système d'information
industriel ?

De 8h30 à 13h30, CCI
Formation - 14 rue Jean-
Claret - La Pardieu -
63000 Clermont-Fd

MARDI 6 MARS
Conférence :
Les enjeux de la propriété
intellectuelle dans la création
et le développement d'une
entreprise.

Conférence suivie de RDV
individuels gratuits. Un partenariat
Innovergne, INPI et CNCPI.
A Clermont-Fd.

JEUDI 8 MARS
AG des Conseillers du
commerce extérieur, en
présence du président national
chargé du numérique. A partir
de 14h30 dans les salons
d’honneur de la préfecture,
à Clermont-Ferrand.

En kiosques. Le n° 13 de La Montagne Entreprendre, janvier-février, et le hors-série Panorama des
entreprises sont toujours disponibles.

DÉVELOPPEMENT DURABLE■ L’entreprise auvergnate est spécialisée dans la géothermie et la méthanisation

Chadasaygas fait le plein d’énergies

Arthur Cesbron
arthur.cesbron@centrefrance.com

C’ est un clin d’œil à
sa propre histoire,
et à celle de Chada­

saygas. Dans le bureau
d’Olivier Bouttes, à Riom,
une carte géologique du
Cantal occupe tout un pan
de mur. À 53 ans, ce Pari­
sien d’origine est devenu
au fil du temps l’un des
plus fer vents militants
auvergnats, motivé par
l’envie de « rendre à ce
territoire ce qu’il m’a ap­
porté », dit­il. Et de souri­
re : « Et puis mon épouse
est cantalienne. »

« Être utile »
Après 23 années chez

Capgemini, à la tête du
site de Clermont­Ferrand,
puis quatre ans chez Cy­
clopharma, Olivier Bouttes
a écrit les premières lignes
de cette nouvelle histoire
en 2011. « À l’approche de
la cinquantaine, je me suis
demandé ce qui pouvait
être utile aux générations
futures », raconte­t­il. Le
développement durable
s’impose. Avec deux exi­
gences : « Valoriser les res­
sources locales et en faire
profiter les territoires. »

Chadasaygas sort donc

de terre en deux phases.
D’abord, avec la géother­
mie. Car l’entrepreneur en
est persuadé : « La géo­
thermie est peu dévelop­
pée du fait de son coût et
de la difficulté de bien
percevoir la ressource.
Ma i s c e n’ e s t p a s u n e
énergie intermittente,
contrairement au vent ou
au soleil, et les bâtiments
qu’on construit vivront
cent ans ! » Depuis 2011,
Chadasaygas, via sa filiale

Electerre, travaille donc
sur des projets de centrale
à Chaudes­Aigues (Can­
tal), dans le Sancy, à la
Réunion en partenariat
avec Jacques Varet, « l’un
des pères de la géother­
mie », mais aussi en Lima­
gne, avec l’entreprise Fon­
roche. « On termine une
phase d’études pour cons­
truire une centrale géo­
thermique d’une puissan­
ce de 5 mégawatts au parc
européen d’entreprises de

Riom. » Un projet colossal,
de l’ordre de 80 millions
d’euros, et espéré pour
2022. Car c’est là toute la
difficulté : « La maturité
d’un projet autour de la
géothermie, c’est une di­
zaine d’années avec les fo­
rages, les études… C’est
du très long terme. »

D’ici là, Chadasaygas a
choisi de ne pas rester les
bras croisés. Son idée, via
son autre filiale Métha­
joule : bâtir de petites uni­

tés de méthanisation, en
récupérant le fumier d’ex­
ploitations agricoles si­
tuées à proximité. « On
parle là d’aménagement
du territoire, insiste Oli­
vier Bouttes. Avec le fu­
mier, les territoires ruraux
ont une richesse exploitée.
La méthanisation peut
créer une dynamique pour
l’économie locale. J’aime­
rais d’ailleurs que les agri­
culteurs s’emparent de ces
projets et en deviennent
les actionnaires. »

Cent unités de
méthanisation
espérées en 2026

Car l’objectif est de dé­
multiplier ce type d’unité
de méthanisation, capable
de produire 500 kilowatts,
soit l’équivalent de la con­
sommation de 100 foyers.
La première a été mise en
service au printemps 2017
à Saint­Bonnet­de­Salers
(Cantal). Une deuxième
est en cours de construc­
tion à quelques kilomè­
tres, à Sainte­Eulalie. Et
d’autres sont en projet
dans le Cantal, dans le
Puy­de­Dôme (Besse, Am­
bert…), la Haute­Loire
(Letoing…)… « Notre ob­
jectif est d’arriver en 2026
avec une production tota­
le de l’ordre de 50 MW, à
t r a v e r s u n e c e n t a i n e
d’unités », ambitionne Oli­
vier Bouttes, qui mise aus­
si sur le développement

du biométhane, un carbu­
rant. Ainsi, dans les pro­
chains mois, un premier
site « bioGNV » sera mis
e n s e r v i c e t o u j o u r s à
Saint­Bonnet­de­Salers, à
destination des camions
bennes de la communauté
de communes du pays de
Salers. Autre axe de déve­
loppement : la transfor­
mation du biométhane en
hydrogène 100 % vert.
Pour y parvenir, Chada­
saygas s’est associée à une
autre entreprise canta­
lienne : le spécialiste des
ponts Matière. « Matière
est chargée du génie civil
sur nos unités de métha­
nisation. L’idée est de
créer une filière industriel­
le française. On veut in­
vestir 300 millions d’euros
dans la méthanisation en
dix ans, donc on a besoin
de partenaires. »

Nouveaux bureaux
Pour accompagner ce

développement à grande
v i t e s s e ( 3 , 5 m i l l i o n s
d’euros de chiffre d’affai­
res en 2017, 9 millions
prévus en 2018), la quin­
zaine de salariés de l’en­
treprise va quitter Riom
pour investir de nouveaux
bureaux à Châtel­Guyon,
début 2019. Ce bâtiment
de 450 m² sera à l’image
de Chadasaygas, puisqu’il
sera certifié à énergie po­
sitive. Autrement dit, il
produira plus d’énergie
qu’il n’en consommera.
Pas grâce à la géothermie
ou au fumier, mais via des
panneaux solaires. De
quoi briller un peu plus. ■

C’est en creusant qu’elle
veut prendre de la hauteur.
Mais si elle mise beaucoup
sur la géothermie, Chada-
saygas exploite avec succès
un autre filon : la méthani-
sation. L’ambitieuse entre-
prise va s’installer à Châtel-
Guyon en 2019.

PROJET. Dirigée par Olivier Bouttes, l’entreprise Chadasaygas va investir début 2019 de nouveaux
bureaux, à Châtel-Guyon : construit par le promoteur clermontois SR Developpeur, il s’agit de l’un
des tout premiers bâtiments tertiaires certifiés à énergie positive de la région (aperçu du projet :
image cabinet Denis Ameil).
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